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gesquigarantiral'origtneetlaqua­
. lité de ces produits. . · 

-------:-:-----· ------- . - ' . 
sont ensuite exportés-vers l'Italie coirigoin, EHLG a présenté ses 
notarriment~poury être engrais- chantiers en cours, et notam-
sés. ! · . ment un diagnostic pastoral dans 

Unelargeadhésion Tandis que !'essentiel de la . lesmontagnesdeCize,comman-
Carl'unedescaractéristiquesdece viand~ consommée au Pays bas- dé par la commission syndicale, 
mouvement de relocalisation des que (où il s'en mange beaucoup) et effectué en partenariat no­
productions,quivadepaireavecle ·est importé d'Europe du Nordet. tamment avec l'association des 
développémentd'uneagriculture de l'Est D'où l'idée de développer bergers du Pays basque. 
femiièreetdural:i!e,estl'adhésion une filière qui permettrait d'en- . Une enquête est ainsi menée 
de tous les maillons de la chaîne, graisser surplace, d'abattre et de auprès des 350 exploitations ins­
duproducteurauconsommateur, cons6mmeruneviandelocalequi tallées sur les 11 communes de la 
commec'estégalementlecaspour sera d(mc clairement identifiée montagne de Cize, afin d'analy-

tourisme et les loisirs. Le diagf 
nostic porte·également sur une 
évaluation du potentie[.fourrii-
ger. · 1 

EHLG travaille également à 
l'élaboration d'un observatoire 
économique de l'agriculture tju 
Pays basque. · J 

L'q,ssociation m.et en ligne fu,r 
son site (ehlgbai.org) des carres 
interactives riches en inform11- f 
tion"S sur l'économie agricole tlu 

·Pays basque. · Jafilièredeviandebovinequiesten ccimm~telle. sertes activités d'estive par 
· · 1 · · ~L. 
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Des méthodes de travail contestées 
TRIBUNAL Une affaire 

· d'harcè(ement moral · 
au Carrefour d'Anglet 
a été plaidée hier 
Les méthodes modernes de mana~ 
gementpeuvent-elles, si elles sont 
brutalement utilisées, virer au har­
cèlementmoral ?Laquestionsous-· 
tendait l'audience du tribunal cor­
rectionnel,. hier après-midi à 
Bayonne. 

Unancienchefdesecteurdel'hy­
permarché Carrefour,àAnglet, au­
jourd'hui en poste à Bègles, était ac­
cusé de « harcèlement mora~ 
dégradation des conditions de tra­
vail pouvantporter atteinte à la di­
gnité,lasantéoill'ayenirprofession­
neld'autrui». 

.cethommede48ansquitravaille 
depuisvingtans dans la grande dis­
tribution, dont quinze ans pour la 
mêmèenseigne,étaitacruséd'avoir, 
en2009 et2010, exercéune«pres­
sion ·continue » sur deux cl1efs de 
.rayon, les bombardant d'ordres et 

· de consignes contrad!ctoires, mu!-

tiplianhes coups de téléphone :jus­
qu'à 80 parjour. 

En&Jtd'invalidité 
Deuxrapportsdel'inspectiondutra­
vail confirmaient ces accusatiens. 
L'undeceschefsderayon,présent· 

. hierautribunal,estdepuis deux ans 
enétat\finva!idité.lls'étaitportépar­
tie civile. L'autre, absent de l'au­
diencd, travaille toujours àAnglet 
dans !~même hypermarché .. 

l.edifecteurdeCarrefouren poste 
jusqu'en 20101et son successeur, 
étaienVpoursuivis pour les mêmes 
motifs! L'inspection du travail (elle 
aussi absente dé l'audience) les ac­
cusait n'avoir fermé les yeux sur le 
comportement de leur subordon­
né et d~ n'avotrpas pris de« mesu-
res de prévention». · 

Interrogé par le juge LaurentTi­
gnol, qÜiprésidaitl'audience,lechef 
de sectetiraditne pas comprendrè 
les critiques portées contre lui. 
«Quani:!ilfautreni.ettreunoutilde 
travail kur les rails, il y a des exigen­
ces, ettelanefaitpas plaisirà toutle 
monde.». 

Produits périmés 
Avecle i:hef i:!e rayon toujours en ac­
tivité, à l'époque responsable des 
produits alin1entaires, un incident 
avait éclaté.suite aux plaintes de 
nombreux clients, venus se faire 
rembourser des produits dont la 
date limite de consommation était 
dépassée. Le directeur, alerté, avait 
trouvé,danssonrayon,l'équivalent 
de 4 200 euros de produits péri­
més! 

Défenseur de l'ancien chef de 
rayon, aujourd'hui en état d'invali­
dité, jean-Baptiste Etcheverrysouli­
gnaque son client, travaillantàCar­
refour depuis trente an.s0n'avait 
jamaisfuitl'objetdelamoindJ:e«let­
tredecadrageoudemiseengarde». 
Udemanda50 oooeurosautitrede 
dommages et intérêts. 

PourM' Saint-Pierre,défenseurde 
l'ancien directeur de Carrefour An­
glet, larelaxes'in1posaitldem pour 
M' Daoud, défenseur de l'actuel di­
rigeant Son client, dit-il, confronté 
àl'aflàiredesproduitspérimés,avait 
fait ce qu'il fallait, alertant les servi­
ces sociaui<, proposant une form.a-

tioncomplémentaireauchefdese<." 
teuc«Monclientestunhoebilu­
diqueetunpeuorgueilleux.n ~er­
riblementmeUrtridesetrouv rlà» 

C'est M' Moriceau qui av itf la 
charge de défendre lè chef d~ sec­
teur.Us'enesttiréavec brio,r ppe­
lantd'abordleconteittedansl quel 
ces affaires avaient pris naiss~nde: 
uneepoqu~oùCarrefourAngletqui 
avait été Je fleuron du group~étitit 
en perte devitesseetoùilétait~ohc 
nécessaire de remonter la pe1te~n 
changeantleshabitudes. 1 

· S~m clienta-t-illa nuque un p~u 
ràide? Peut-il être qualifié del' bon 

·soldat», comme l'avaitfaitlèprocu­
reur Brigitte Delobel 7 Pour M' Mo­
riceau, il dit seulement ce 1 q\l'il 
pense. Et ce qu'on lui reproc:\1e,'.ce 
sont« des méthodes modernes de 
travail».Etl'avocats'amusam~Il1eà 
·citer une lettre d'une syndic~liste 
CFDTrèprochantàl'un des chefs de 
rayon ce qui était reproché, au chef 
de secteur! 

L'affaireaétémiseendélibéré. ju-
gementle2octobre. 1 

. Emmanuel Planes 

des douanes aura1tperau 1a mai­
trise de son véhicule . 

Les sapeurs-pompiers d'Hen­
daye ont dù intervenir afin de 
désincarcérer l'un des fonction­
naires en service, bloqué dàns 
son véhicule. Mais d'un côté 
comme de l'autre aucun blessé 
grave n'est à déplorer. 

_Forte poussée du 
chômage en Euskadi 
Le nombre de chômeurs en Eus ka­

. diaaugmentédeprèsdel,5%au 
mois d'aoùt Une poussée que le· 
service pubkdes demandeurs 
d'emploi tente de relativiser par 
l'arrêt des embauches· saisonniè­
res. Le taux de chômage outre-Bi­
dassoase situe ainsi autour de 
13,5 %, quand en Espagne il frôle les 
25 % de la population active. · 

Anoeta : un lifting à 
62,5 millions d'euros 

. ' ' ,)::,. fi) 
La mairie de Saint-Sébastien de- 0 ('\ n 
vraitvalidervendredile plan de ré- g: 1'1. :; 
novationdêsonstadedefoot ~ ~·1 iif <.0 s· .:!; 
Anoeta,sanctuairecjelaRea!S9cié!'~ '-· XJ Q :>5 
dad etpropriété de la municiP,ali-:P .~ ~: ~· ;::: 
té.Lestravauxc~n~sistei;ità.~u~: ~,; ~) ~· ê t: 
menterla.capaated'accueilda'lt "'°' 0) ({ nJ .;: 
32000à40000places,touten·~ ;!;~ ~ ~ ,,, 
minuantlatailledeJastructu\;t "- 8 ~~ fü ·•· 
ensupprimerlapisted'athlétishi\f· }>; !;; ;;_ è; 
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Quatretoursdevraientégale- r:;.; ,~ ;~ 
mentêtrebâtiesautourdustade. -·; f-5 ;:~ 
Uncl1antiercolossalquidevrait i6 in 
duré quatre ans etcoùter la baga-
telle de 62,5 millions d'euros .. , . 

i 
\lr, 
til 
!i.~ 

. (1 
'I' 

1 hj 

•i ''i 
' Li. 
• : .. 
·'! 
\,; 

\'.!· ,,, 

' 
.-i 

L: 

'' 

,'.l 

.j 
;._] 
! 
1 

i 
f 

~ .; .,, 
i~f\ 

/:' 
";_\ ,, 

il 
. \:1 

"\ ,. 
" .,\ 


